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Grâce à des mouvements différents sur le miroir, 
placé au-dessus de l'outil, nous déformons la sphère 
pour l'amener progressivement à la parabole. Plus 
votre miroir est ouvert, plus la parabole à atteindre 
s'éloigne de la sphère, plus elle sera difficile à 
obtenir.  
Après quelques courses, nous vérifions les 
modifications apportées par un test au Foucault. 
Nous calculons ensuite les pentes, relevées au 
moyen d'un écran de Couder placé sur le miroir lors 
du test. Un logiciel vous permettra de visualiser la 
forme du miroir. Vous déduirez alors la suite à 
donner. À ce stade très délicat, se faire conseiller 
par un chevronné n'est pas du luxe.  
 

Armez-vous de patience, de motivation, entourez-
vous d'autres polisseurs jamais à cours d'anecdotes 
sur leurs déboires passés... Et vous finirez par 
obtenir un miroir à λ / 10 ! 
 

Polir son miroir est un acte très gratifiant lorsqu'on 
est enfin à l'oculaire. Polir en groupe est aussi 
beaucoup plus motivant, les novices pouvant 
bénéficier des conseils indispensables des plus 
expérimentés. N'hésitez pas à rejoindre un club, 
c'est vraiment la meilleure façon d'apprendre. 
Ensuite (ou simultanément) débute une nouvelle 
aventure, celle de la construction du télescope ! 

 
 
Cache : On utilise un cache (du carton fait très bien l’affaire) 
dans lequel sont découpées plusieurs zones. L'intensité de la 
lumière dans des zones diamétralement opposées nous 
renseigne sur la forme du miroir. On observe en fait la 
déformation par rapport à la sphère, pour laquelle on obtient 

une teinte plate (éclairement uniforme du miroir).�
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